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Le Saint-Esprit avait la responsabilité importante d’enseigner certains hommes afin qu’ils puissent
communiquer la Parole de Dieu au monde, oralement et par écrit.

COMMENT L’ESPRIT A-T-IL REVELE LE MESSAGE ?
L’Apôtre Paul décrit l’origine des Ecritures par le mot theopneustos (soufflé de Dieu) traduit

“inspirée de Dieu” : “Toute Ecriture est inspirée de Dieu et utile pour enseigner, pour convaincre, pour
redresser, pour éduquer dans la justice, afin que l’homme de Dieu soit adapté et préparé à toute œuvre
bonne” (2 Tm 3.16–17). Ce texte n’explique pas le moyen utilisé par Dieu mais d’autres nous
apprennent comment Dieu a révélé sa Parole.

La Bible enseigne que Dieu nous a donné les Ecritures à travers certains hommes guidés par le
Saint-Esprit. Ceux qui ont rédigé les Ecritures n’ont pas été à l’origine de ces écrits. Ils écrivirent ce qui
leur fut révélé par le Saint-Esprit.

De même, Jésus avait dit à ses apôtres (Mt 10.2–4) : “Ne vous inquiétez ni de la manière dont vous
parlerez ni de ce que vous direz ; ce que vous aurez à dire vous sera donné à l’heure même ; car ce n’est
pas vous qui parlerez, c’est l’Esprit de votre Père qui parlera en vous” (Mt 10.19–20). Prenons note des
promesses contenues dans ces paroles : 1) ils ne devaient pas s’inquiéter de la manière dont ils
parleraient. 2) Ils ne devaient pas s’inquiéter de ce qu’ils auraient à dire. Leur confiance se fonderait
sur le fait que 3) ce qu’ils auraient à dire leur serait donné à l’heure même. 4) Ce n’est pas eux qui
parleraient, mais 5) c’est l’Esprit qui parlerait en eux.

L’enseignement donné par les apôtres n’avait donc pas son origine en leur propre pensée. Les mots
mêmes leurs étaient donnés par le Saint-Esprit (1 Co 2.13). Certains ont émis l’objection que les auteurs
du Nouveau Testament ont écrit leur propre style et que, par conséquent, ce ne furent que les idées qui
étaient inspirées et non les mots. Une telle conclusion n’est pas nécessaire et elle contredit ce que Jésus
dit aux apôtres.

L’Esprit a utilisé le style de chaque auteur
Le Saint-Esprit était capable d’utiliser la langue et le vocabulaire propres à chacun de ceux qui ont

écrit le Nouveau Testament. Cela étant, l’Esprit pouvait en outre utiliser le style et l’expression propres

“J’ai encore beaucoup de choses à vous dire, mais vous ne pouvez pas les comprendre
maintenant. Quand il sera venu, lui, l’Esprit de vérité, il vous conduira dans toute la
vérité ; car ses paroles ne viendront pas de lui-même, mais il parlera de tout ce qu’il aura
entendu et vous annoncera les choses à venir” (Jn 16.12–14).
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à chacun de ces auteurs pour révéler la Parole de
Dieu. Un musicien doué est capable de jouer la
même mélodie sur plusieurs instruments. Un
auditeur avec de l’expérience est capable de
reconnaître cette mélodie et chaque instrument
utilisé. Chacun de ces instruments a un son
particulier mais la mélodie reste toujours la
même. De la même manière l’Esprit a utilisé le
style propre à chaque auteur inspiré par lui.
L’Esprit a dit exactement ce qu’il voulait dire
tout en faisant appel au style propre à chaque
auteur inspiré.

R.C.H. Lenski écrit à ce propos :

Le fait est que l’Esprit a permis à chaque auteur
d’écrire dans son propre style pour rédiger
l’Evangile. Cela nous montre qu’il n’y avait
rien de mécanique dans l’enseignement transmis
par l’Esprit. Si l’Esprit avait obligé tous les
auteurs à employer exactement les mêmes mots,
d’avoir le même style, nous pourrions penser
qu’il s’agissait d’un procédé d’inspiration
mécanique. Conduits par leur Maître les auteurs
ont écrit d’une manière dynamique et variée
d’où il ressort un fait important : aucun des
auteurs ne commet d’erreur, n’emploie de mot
ou de phrase qui contredise les autres qui
s’expriment dans un style différent1.

L’Esprit a utilisé le choix des mots fait
par chaque auteur

Paul enseigne en outre que le Saint-Esprit a
révélé le message donné par Dieu en utilisant les
mots des hommes inspirés. “Or, nous, nous
n’avons pas reçu l’esprit du monde, mais l’Esprit
qui vient de Dieu, afin de savoir ce que Dieu
nous a donné par sa grâce. Et nous en parlons,
non avec des discours qu’enseigne la sagesse
humaine, mais avec ceux qu’enseigne l’Esprit,
en expliquant les réalités spirituelles à des
hommes spirituels” (1 Co 2.12–13). Paul a parlé
avec des discours donnés par l’Esprit.

Lenski dit ceci : “Les mots mêmes employés
par l’apôtre sont ceux que lui enseigne l’Esprit. Il
enseigne à travers ces mots. Le fait est que les
Ecritures attestent d’une inspiration verbale
accordée par l’Esprit2.” L’Esprit n’a pas simple-
ment révélé des pensées, il a aussi donné les
mots pour exprimer ces pensées.

Pour comprendre 1 Corinthiens 2.12–13, nous

devons tout d’abord savoir quelles sont les
personnes désignées par le pronom “nous”.
Parfois l’apôtre Paul parle de lui-même en
disant “je” et en d’autres occasions il dit “nous”
pour désigner lui-même et d’autres enseignants
inspirés de l’Esprit. Dans la première partie de
1 Corinthiens 1 il emploie le pronom “je” (vs. 4,
10–12, 14, 16) ; mais, plus loin dans le chapitre
il emploie le pronom “nous” : “Nous, nous
prêchons Christ crucifié, scandale pour les
Juifs et folie pour les païens” (v. 23). Dans ce
verset “nous” ne désigne pas ceux qui vont lire
cette lettre mais il désigne l’apôtre et d’autres
prédicateurs inspirés par l’Esprit.

On retrouve ce schéma dans la première partie
du chapitre 2 où Paul parle de lui-même en
disant “je” (vs. 1–3). Puis aux versets 6 et 7a il
parle d’autres enseignants de la Parole de Dieu
en disant : “Cependant, c’est une sagesse que nous
prêchons parmi les parfaits (...) ; nous prêchons la
sagesse de Dieu mystérieuse et cachée”.

Certains lisent ce texte en ne tenant pas
compte de ce schéma. Ils croient que le “nous” en
1 Corinthiens 2.12 désigne les chrétiens. Ils
pensent donc que les chrétiens comprennent la
Parole de Dieu uniquement parce que l’Esprit
Saint leur en révèle le sens. Cette idée est exprimée
par Gordon Fee en ces mots : “Paul (...) parle ici
du salut par le crucifié (de même qu’au 1.23–24 ;
2.2). Le peuple de Dieu comprend ce salut parce
qu’il a reçu l’Esprit3.”

Mais l’apôtre Paul n’enseignait pas que le
Saint-Esprit enseigne et révèle à chacun per-
sonnellement la Parole de Dieu. Il n’enseignait
pas non plus que les gens ne peuvent pas
comprendre la Parole de Dieu sans l’assistance
du Saint-Esprit. Paul enseigne simplement que
Dieu a révélé sa sagesse à travers des hommes
inspirés par le Saint-Esprit. A travers cette
révélation nous pouvons connaître la pensée de
Dieu (1 Co 2.10–12).

COMMENT PRENONS-NOUS
CONNAISSANCE DE LA PAROLE

DE DIEU ?

Cette connaissance ne vient pas du monde
Paul mentionne deux raisons pour les-

1 R.C.H. Lenski, The Interpretation of St. Paul’s First and
Second Epistles to the Corinthians (Minneapolis, Minn. :
Augsburg Publishing House, 1963), 112–113.

2 Ibid., 111–112.

3 Gordon D. Fee, The First Epistle to the Corinthians, The
New International Commentary on the New Testament
(Grand Rapids, Mich. : Wm. B. Eerdmans Publishing Co.,
1987), 113.
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quelles l’individu qui n’est pas spirituel ne peut
comprendre ni accepter la Parole de Dieu : 1) La
révélation donnée par Dieu lui apparaît comme
une folie. L’individu qui n’est pas spirituel est
celui dont la pensée est conforme au monde ; de
ce fait il ne comprend pas ce que Dieu nous
enseigne. Paul écrit : “Car la Parole de la croix est
folie pour ceux qui périssent” (1 Co 1.18a) ;
“Nous, nous prêchons Christ crucifié, scandale
pour les Juifs et folie pour les païens” (1 Co 1.23).
La sagesse de Dieu ne correspond pas à la pensée
du monde et de ce fait, cet individu la rejette.
2) La révélation donnée par Dieu doit être com-
prise d’une manière spirituelle. L’individu qui
n’est pas spirituel a une conception de la sagesse
qui est selon le monde ; de ce fait il ne peut
comprendre les vérités venant de Dieu :

Mais Dieu a choisi les choses folles du monde
pour confondre les sages ; Dieu a choisi les
choses faibles du monde pour confondre les
fortes ; Dieu a choisi les choses viles du monde,
celles qu’on méprise, celles qui ne sont pas,
pour réduire à rien celles qui sont, afin que
nulle chair ne se glorifie devant Dieu (1 Co
1.27–29).

Je te loue, Père, Seigneur du ciel et de la terre,
de ce que tu as caché ces choses aux sages et aux
intelligents et de ce que tu les as révélées aux
enfants (Mt 11.25b).

Celui qui est de Dieu écoute les paroles de
Dieu. Vous n’écoutez pas, parce que vous n’êtes
pas de Dieu (Jn 8.47).

L’Esprit fut donné aux apôtres et aux pro-
phètes afin qu’ils puissent avoir une connaissance
de la pensée de Dieu (1 Co 2.12). L’Esprit leur
donna les paroles venant de Dieu afin qu’ils
puissent donner sa Parole aux hommes et leur
permettre ainsi de connaître la sagesse de Dieu.
A travers eux la Parole, et non l’Esprit, nous est
donnée afin que nous puissions connaître ce que
l’Esprit veut nous enseigner. C’est en étudiant
les Ecritures que nous connaissons la volonté de
Dieu alors que les apôtres connurent cette volonté
par une révélation venant de l’Esprit. Nous
pouvons comprendre la volonté de Dieu lorsque
nous lisons les Ecritures dans une perspective
spirituelle ; eux, comprirent la volonté de Dieu
par une révélation venant de l’Esprit.

Cette connaissance vient par l’assiduité
dans l’étude

Le Saint-Esprit a révélé aux apôtres et aux

prophètes les mystères de Dieu ; ces mystères
sont à présent décrits dans les écrits de ces
hommes inspirés. Ces écrits sont une source
précieuse de renseignements ; ils peuvent nous
donner la compréhension ; ils peuvent nous
amener à connaître la vérité venant de Dieu. Le
but de ces écrits n’est pas de nous jeter dans la
confusion. Par l’étude assidue de la Parole de
Dieu nous pouvons connaître la vérité. Jésus a
dit : “Si vous demeurez dans ma parole, vous
êtes vraiment mes disciples ; vous connaîtrez la
vérité et la vérité vous rendra libres” (Jn 8.31b–
32). Paul écrit ceci :

Nous ne vous écrivons pas autre chose que ce
que vous lisez et reconnaissez. J’espère que
vous le reconnaîtrez jusqu’à la fin (2 Co 1.13).

C’est par révélation que j’ai eu connaissance
du mystère, comme je viens de l’écrire en
quelques mots. En les lisant, vous pouvez
comprendre l’intelligence que j’ai du mystère
du Christ. Ce mystère n’avait pas été porté à la
connaissance des fils des hommes dans les
autres générations, comme il a été révélé
maintenant par l’Esprit à ses saints apôtres et
prophètes (Ep 3.3–5).

Les apôtres et les prophètes ont écrit afin que
nous puissions connaître ce que Dieu veut
nous révéler. En lisant ces écrits nous pouvons
comprendre cette vérité. Les Ecritures ne disent
jamais qu’il nous est impossible de comprendre
la révélation de Dieu sans l’intervention du Saint-
Esprit. L’idée selon laquelle le Saint-Esprit guide
chaque chrétien dans la vérité comporte une
certaine attraction mystique, mais elle n’est
fondée sur rien dans les Ecritures.

Ceux qui se trompent sur les principes fonda-
mentaux enseignés dans la Parole de Dieu parce qu’il
n’ont pas suffisamment étudié ou médité les Ecritures.
L’Esprit leur a donné tout ce qu’il leur faut. Pierre
dit à propos des écrits de Paul : “où se trouvent
des passages difficiles à comprendre, dont les
personnes ignorantes et mal affermies tordent le
sens, comme elles le font du reste des Ecritures,
pour leur propre perdition” (2 P 3.16). Pour
éviter cet écueil il faut “croître dans la grâce et
la connaissance de notre Sauveur Jésus-Christ”
(2 P 3.18a). Pierre affirme qu’un manque de
compréhension vient de l’ignorance et non pas
d’une absence d’intervention de l’Esprit Saint
pour guider l’homme.

Ceux qui ont rédigé les Ecritures n’ont pas
caché la Parole de Dieu sous toutes sortes de
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mystères ; ils n’ont pas voulu que les Ecritures ne
puissent être comprises que par ceux qui seraient
assistés par l’Esprit Saint. Eux-mêmes étaient
guidés par l’Esprit afin que par leurs écrits tout
homme puisse lire et comprendre la révélation
venant de Dieu.

QUEL EST LE RAPPORT ENTRE
L’ESPRIT ET LA PAROLE DE DIEU ?

Jésus a parlé à ses apôtres de ce qu’il voulait
leur donner :

Celui qui ne m’aime pas, ne garde pas mes
paroles. Et la parole que vous entendez n’est
pas de moi, mais du Père qui m’a envoyé (Jn
14.24).

Car je leur ai donné les paroles que tu m’as
données ; il les ont reçues (Jn 17.8).

Je leur ai donné ta parole (Jn 17.14a).

Car mes paroles ne viennent pas de moi ; mais
le Père, qui m’a envoyé, m’a commandé lui-
même ce que je dois dire et ce dont je dois
parler. Et je sais que son commandement est la
vie éternelle. Ainsi ce dont je parle, j’en parle
comme le Père me l’a dit (Jn 12.49–50).

Le message du Nouveau Testament eut son
origine en Jésus. “Ce salut, annoncé à l’origine
par le Seigneur, nous a été confirmé par ceux qui
l’ont entendu” (Hé 2.3b).

Les paroles que Jésus reçut de son Père furent
celles qu’il dit à ses apôtres. Jésus quitta la terre
et retourna vers son Père et ces paroles furent
rappelées aux apôtres par l’Esprit (Jn 14.26). La
révélation de la Parole de Dieu, ainsi que sa
confirmation et sa préservation étaient l’œuvre
du Saint-Esprit.

La révélation
Les Ecritures sont la Parole de Dieu car le

Saint-Esprit révéla cette Parole à ceux qui ré-
digèrent ces écrits. “Avant tout, sachez qu’aucune
prophétie de l’Ecriture ne peut être l’objet
d’interprétation particulière, car ce n’est nulle-
ment par une volonté humaine qu’une prophétie
a jamais été présentée, mais c’est poussés par le
Saint-Esprit que des hommes ont parlé de la
part de Dieu” (2 P 1.20–21). Les Ecritures ne
rapportent pas les interprétations personnelles
des prophètes. Ce ne sont pas les opinions
personnelles des prophètes qui apparaissent dans
les Ecritures. La conjonction “car” au verset 21

relie ce verset au verset précédent où il est ques-
tion d’interprétation particulière. Pierre écrit
donc que “ce n’est nullement par une volonté
humaine qu’une prophétie a jamais été
présentée, mais c’est poussés par le Saint-Esprit
que des hommes ont parlé de la part de Dieu.”
Les prophètes n’ont pas écrit leurs propres
interprétations de la révélation de Dieu ; ils ont
écrit le message même de Dieu (voir aussi Mt
10.19–20).

La confirmation
Le Saint-Esprit n’a pas seulement révélé la

Parole de Dieu : il a confirmé cette Parole. L’auteur
des Hébreux le dit à propos de l’enseignement
de Jésus : “Ce salut, annoncé à l’origine par le
Seigneur, a été confirmé par ceux qui l’ont
entendu, Dieu appuyant leur témoignage par
des signes, des prodiges, des miracles variés et
par des communications du Saint-Esprit selon sa
volonté” (Hé 2.3b–4).

Et ils s’en allèrent prêcher partout. Le Seigneur
travaillait avec eux et confirmait la parole par
les signes qui l’accompagnaient (Mc 16.20).

Ils séjournèrent assez longtemps à Iconium ; ils
parlaient pleins d’assurance dans le Seigneur
qui rendait témoignage à la parole de sa grâce
et leur accordait de (voir) des signes et des
prodiges se produire par leurs mains (Ac 14.3).

Dieu a confirmé sa Parole par des miracles et des
signes.

La préservation
La Parole qui fut transmise par l’Esprit Saint

a été préservée sous forme écrite par des hommes
qui l’ont rédigée sous inspiration divine. Paul
écrit : “Ce que je vous écris est un commandement
du Seigneur” (1 Co 14.37). Les enseignements
donnés par Paul lui ont été révélés par l’Esprit
(1 Co 2.12–13) ; de même que ceux qui ont parlé
et écrit inspirés par l’Esprit (Ep 3.3–5).

La Bible est la Parole inspirée de Dieu qui
nous a été donnée par le Saint-Esprit (2 Tm
3.16 ; 2 P 1.20–21).

CONCLUSION
Le Saint-Esprit a été l’agent de Dieu par

lequel il a révélé sa Parole aux hommes. Nous
vivons dans l’ère chrétienne et dans cette ère
Jésus — qui a reçu toute autorité (Mt 28.18) — est
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venu apporter la Parole de Dieu aux hommes et
a permis que cette Parole soit préservée d’une
manière écrite, sous la conduite du Saint-Esprit.
Nous pouvons nous fonder sur l’œuvre du Saint-

Esprit et être confiants que l’ensemble des
Ecritures constituent la révélation infaillible de
Dieu aux hommes. ◆
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